
MICK SCHUMACHER CHAMPION D’EUROPESamedi, sur le circuit d'Hockenheim (Allemagne) où son pères'était imposé quatre fois en Formule 1, Mick Schumacher a rem-porté le titre continental en Formule 3. Agé de 19 ans, le fils del'emblématique pilote allemand succède au palmarès au Britan-nique Lando Norris et devrait être intégré en F1 l'an prochain.
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MONACO, HENRY C’EST FAIT !L'AS Monaco a officialisé samedi le retour de Thierry Henry quis'est engagé jusqu'en juin 2021. Après avoir été consultant TVen Angleterre, puis entraîneur adjoint de la sélection de Bel-gique, l'ex-buteur des Bleus est désormais l'entraîneur princi-pal de son club formateur où il a joué de 1993 à 1999 .
LUNDI 15  OCTOBRE 2018 Cahier Sportif - Ne peut être vendu séparément

Porté par son sacre au Masters1000 de Shanghai obtenu, hier,devant le Croate Borna Coric (6-3, 6-4), Novak Djokovic est toutprès de retrouver la place de N°1mondial. Le Serbe, désormaisdeuxième du classement ATP, necompte plus qu'une poignée depoints de retard sur le leader,l'Espagnol Rafael Nadal.

DJOKOVIC BIENTÔT LE RETOUR AU SOMMET ?
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Football/Qualifications Can 2019/Sou-
dan du Sud - Gabon (demain)

TENNIS/MASTER 1 000 DE SHANGAÏ

FOOTBALL/LIGUE 1 FRANÇAISE AUTOMOBILE

La tanière
perturbée

avant Juba
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Suite à un souci de confort d'avion dénoncé par les joueurs, c'est finalement aujourd'hui et avec un jour
de retard que les Panthères du Gabon rallient Juba. La capitale du Soudan du Sud où les attendent les
Bright Stars, demain après-midi, dans le cadre de la manche retour comptant pour la 4e journée du
groupe C des qualifications de la coupe d'Afrique des nations 2019.
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SEULE la victoire est belle. Dans la situa-tion qui était la leur au coup d'envoi dumatch de vendredi (un petit point aucompteur), les Panthères du Gabonn'avaient pas d'autre choix que d'allerchercher, y compris avec les crocs, la vic-toire face au Soudan du Sud, l'adversairele plus faible de leur groupe, pour se re-donner l'espoir d'une qualification à laCan-2019 chez le voisin camerounais.Ce succès (3-0) n'a finalement pas fait unpli. Tant, pour reprendre le jugement descommentateurs télé, il y avait au moinsune classe d'écart entre les deux sélec-tions. Au-delà du bien fou qu'il fait à labande à Cousin, aussi bien du point de vuepurement comptable que sur le plan psy-chologique, le succès en question a faitnaître des promesses que le public aime-rait voir se confirmer. La première est venue d'un joueur quiavait épaté le Gabon entier lors de la Can-2017 disputée chez nous : Denis Bouanga.Le feu follet du Nîmes Olympique (Ligue 1française) a apporté à l'attaque gabonaiseun dynamisme et une efficacité qui lui onttant manqué lors du nul (1-1) face au Bu-rundi un mois auparavant, étant impliquédans les trois buts des Panthères : une réa-lisation au sortir d'un magnifique enchaî-nement, une passe décisive sur corner etune frappe repoussée certes par le gardienadverse mais déviée par un défenseurdans son propre but.Pour peu que s'établisse une meilleure re-lation technique avec le capitaine Pierre-Emerick Aubameyang, pour peu que lesautomatismes s'affinent avec les autreséléments offensifs, registre dans lequel apar exemple joué Lemina, il y a là de quoinourrir de solides espoirs. D'autant quesous les ordres du nouveau sélectionneurest apparue une vraie volonté de produire

du jeu (Lire le compte-rendu de Serge A.Moussadji dans notre édition du week-end).Justement – et c'est là la deuxième pro-messe –, Daniel Cousin, par les choix fortsqu'il a opérés (titularisation d'EbaneAbessolo, Missi Mezui et Loufilou Ndela), ajeté les bases d'une nouvelle philosophieinduisant à la fois une vraie concurrence àdifférents postes, de multiples solutionsde jeu et une meilleure utilisation du bal-lon, souvent à partir d'une récupérationhaute. Bien sûr, il va falloir gommer autant quepossible – mais on sait que ce sont ceuxqui prennent des risques qui ratent un peu– la part de déchet encore importantedans la construction et l'animation, mêmesi on peut se désoler de la mauvaise qua-lité de la pelouse du stade de l'Amitié. Maison doit pouvoir y arriver quand on affiche,comme ce fut le cas vendredi, la volonté defaire les efforts ensemble, les uns pour lesautres.C'est la dernière promesse : le retour decet esprit de communion, comme l'attestela célébration au moment du deuxièmebut inscrit par Aaron Appindangoye. Toutceci demandant, bien entendu, à êtreconsolidé dès mardi à Juba, à l'occasion dela manche retour contre les Bright Stars.Pour autant que le retard (inutile) prispour rallier la capitale du Soudan du Sudne vienne remettre en cause, peu ou prou,le joli échafaudage que s'efforce de bâtirCousin. Car si le choc thermique ne s'an-nonce pas aussi rude qu'on pouvait lecraindre, la température devant être voi-sine de celle de Libreville, avec de la pluieau rendez-vous comme l'autre jour à An-gondjé, arriver sur place la veille même dumatch n'a rien d'une idée lumineuse.


